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I 12 LE NOUVEAU

jury ayant h connaître des travaux présentés

par les participants jurassiens au
concours actuellement organisé.

Adolphe Ribeaud était particulièrement
qualifié pour remplir cette délicate et
difficile fonction, car il parlait et connaissait

fort bien le vieux langage de nos pères
et 1 on pouvait compter sur son impartialité

et son jugement le plus sûr.
Que ceux qui le pleurent veuillent bien

accepter les condoléances les plus sincères
du Conseil des patoisants romands. J. S.

Un charivari
(In tchairibairi)

Il s agit ici d'un charivari organisé
par la « Société des garçons » qui se

vengeait ainsi d'un époux venant d'une
autre paroisse. (II avait refusé de lui
payer le tribut traditionnel.)

E n'y aivaît pe ïn quât d'hoitre que
les nacies étïnt paitchis, que les djûenes

mairies, que ne drœuniïiit pe
encollé, bïn chur, (yet vos. vos airïns-dje
drœunii que les djuënes mairies,
qu'idis, ôyenne chaque â devaint l'heûs,
vionnê des perattes laincie d'aivô des
airœutchâles, siôtrê cman des niiêles
o des pis raimés, sioitëssiê dains des

couennattes. checoure des prâliëres.
caquê îles tiœuvéches de mairmites ytiit
de contre l'âtre, grillenê des coulètches.
souennê îles potats et îles tiaimpaînnes.
Le tchairibairi des bouëbes (qu'an nc
yôs aivaît pe paiyie lai tiric-fœûs de
lai pus belle baîchate de lai baroitche)
s'émeuillaît. Çoli pouétchaît dget...

Le brut piaquaît enne boussèe, mains
tiaind (pie les dgens de l'hôtà éprœu-
vïnt de ciôre les œîls, le traiyïn rèc-
mençaît pés (pic djemaîs...

(Exilait (1<* nia nouvelle Lai tirie-fœûs.)

Traduction :

// n'y avait pas un quart d'heure que
les gens de la noce étaient partis, que
les jeunes mariés, qui ne dormaient pas
encore, bien sûr (et vous, auriez-vous
déjà dormi que les jeunes mariés,
dis-je. ouïrent claquer du fouel devant
l'huis, siffler de petites /lierres lancées

avec des bâtons fendus, siffler comme
des merles ou des pics rayés, souffler
dans de petites cornes, secouer des

chaines de charrue, choquer l'un contre
l'attire des couvercles de marmites,
grelotter des grelolières, sonner des
clochettes ovales ou rondes. Le charivari
des garçons (auxquels on avait refusé
de payer le tribut coulumier pour la

/plus belle fille de ta /paroisse) s'émouvait

(se déclenchait).
Cela était effrayant...
Le tiruit cessait un m oui en I. mais

lorsque les gens de la maison essayaient
de clore les yeux, le train recommençait
/lis que jamais. Jules Surdez.

Vaudois...!

Le verre del'amitii3 se boit au
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